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Le taux d’escompte franchit 
la barre des 12 %
Le taux d escompte de la Banque du 
Canada est passe de 11 86 °o a 12 12 V 
mais les consommateurs et les gens 
d affaires encaissent sans broncher B-1

LE QUEBEC

Langue : Bourassa choisit 
Ryan pour succéder à Rivard
LE SOLEIL a appris tard hier soir que M 
Guy Rivard serait remplace par M Claude 
Ryan comme ministre responsable de la 
Charte de la langue française A-5

Hydro veut refiler aux consommateurs 
la note de son plan de développement
MONTREAL — Malgré un plantureux bénéfice tie '■619 
millions l'an dernier. Hydro-Québee a besoin d'argent pour 
faire face aux risques accrus du redémarrage de ses 
investissements : elle demande donc une augmentation de 
4.7 % de son tarif moyen et de 5.7 % de son tarif 
domestique.

par HELENE BARIL
LE SOLEIL

L electricite ne peut désormais 
plus être considérée comme 
une denree bon marche qu'on 
peut gaspiller, ont fait valoir

hier les dirigeants d'Hydro-- 
Quebec en presentani \ la pres­
se leur ambitieux plan de déve­
loppement 1989-1991.

Si elle est acceptée par le 
gouvernement, la hausse de­
mandée signifiera $6.50 par 
mois de plus pour le proprie­

taire d'une maison chauffée a 
l electricite et $3.74 de plus 
pour les moins gros consomma­
teurs a compter du 1er mai

C'est la troisième annee de 
suite qu'Hydro reclame un ef­
fort supplémentaire de ses 
abonnes domestiques, sans trop 
de succès jusqu'à maintenant. 
L an dernier, la société d'Etat 
avait propose une augmenta­
tion de son tarif domestique de 
4.9 °o que le gouvernement a ra­
mené à 3.9 %.

Hydro a amélioré sensible­

ment ;>a situation financière de­
puis troih ans. De 3.2 qu'il 
était en 1985, son rendement 
est passe à 8 °o l'an dernier Ce 
qui est nettement insuffisant, a 
plaide hier le PDG, M Richard 
Drouin, qui fait valoir que les 
« public utilities » des Etats-U­
nis ont un rendement moyen de 
14 °/.. et qu'à la banque, l'argent 
investi dans Hydro rapporterait 
actuellement 11 %.

Hydro voudrait porter son 
rendement a 13 "o, ce qui lui 
donnerait une marge de ma­

noeuvre en cas de coup dur 
comme une recession ou une 
chute du dollar canadien.

Selon le nouveau vice-presi­
dent à la planification, l’ancien 
sous-ministre adjoint du minis­
tère des Einances. M Andre 
Deslile. le benefice de $619 mil­
lions aurait etc de $200 millions 
de moins n'eùt ete de l’appré­
ciation du dollar canadien. L'a- 
melioration de la santé finan­
cière d'Hydro est donc fragile, 
selon lui

Suite .\-2. H y dm...

Levesque refait ses calculs 
pour dissiper tout doute
Gérard D Levesque sést défendu d avoir 
présente un budget dont le déficit aurait ete 
aussi eleve qu a l epoque du PQ. s'il avait 
ete calculé de la même façon A-6

LE CANADA

Iraniens et Britanniques 
mettent de l’eau dans leur vin
Malgré des déclarations peu conciliantes, 
il semble que les deux pays aient commencé 
à mettre de l'eau dans leur vin au sujet de 
l affaire des ■< Versets sataniques ». B-7

LE MONDE

Les critiques de Peterson 
n’intimident pas Mulroney
Brian Mulroney s en est pris hier à son 
homologue ontarien David Peterson parce 
qu'il avait critiqué le choix de Montréal 
comme lieu de l Agence spatiale. A-7

LE SPORT

Un pas de plus vers des 
vacances hâtives
Le style hermétique ne semble pas 
donner de meilleurs résultats. Hier, les 
Nordiques ont donc perdu à nouveau, 
cette fois 5 a 2 devant les Brums S-2 et S-3

ES ARTS

Douze candidats au 
Concours 1989 de l’OSQ
Douze instrumentistes à cordes de 
Québec, de Montréal, de l'Ontario, du 
Manitoba et de l'Alberta se disputent les 
honneurs du Concours 1989 de l'OSQ. C-1

L’EDITORIAL

Hydro : un 
géant d’argile
La force du coup de barre que pourra 
donner Hydro et le rythme de sa relance 
dépendront de la marge que lui laissera 
Bourassa en pleine annee d elections B-6
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Demain neige, poudrerie et vents S-16

Ingersoll a reçu 
près de $1 million 
du Québec
Depuis dix ans, la multinationale Ingersoll-Rand Canada a 
pu jouir d'une aide totalisant près de S1 million de la part du 
gouvernement du Québec, via la Société de développement 
industriel. Avant d'annuler une contribution, début janvier, à la 
demande même de la compagnie qui a préféré investir en 
Ontario, la SDI l'avait soutenue à deux reprises, chaque fois 
pendant le règne péquiste.

par JACQUES DUMAIS
LE SOLEIL

Rappelons que le PDG d'Inger- 
soll-Rand Canada. M. William 
Mallory, abandonnait un projet 
d'expansion à Valleyfield. le 29 
décembre 1988, soi-disant pour 
esquiver une potentielle « dicta­
ture » ou une « république de 
bananes » linguistique sous le 
régime Bourassa. Tenue à la 
confidentialité, la SDI ne peut 
dire si d'autres dossiers de de­
mande d’aide sont actuellement 
à l'étude pour cette firme.

Au cabinet du premier minis­
tre, on nous renvoie a celui du 
ministre responsable de la SDI,
M. Pierre MacDonald (Indus­
trie. Commerce et Technolo­

gie), qui confirme le maintien, 
malgré l'esclandre de M. Mallo­
ry. d'une participation à trois 
(33%) de la SDI avec Ingersoll 
et Dilligham Construction Ltd. à 
un consortium formé en 1986 
en vue de l'exportation dans le 
domaine des pâtes et papiers.

« Depuis l'élection du gou­
vernement Bourassa, le 2 dé­
cembre 1985. il n’y a rien eu 
d’autre. Du moins pas chez 
nous. Et je ne vois pas l’endroit 
où Ingersoll aurait pu obtenir 
de l’aide gouvernementale », de 
dire le porte-parole du ministre 
MacDonald

Selon un relevé effectué à la 
demande du SOLEIL par la SDI 
et le Conseil exécutif, le gouver-

Suite A-2, Ingersoll...

I ne nouvelle aile poi

Un comédien personnifiant le comte de Frontenac présente une des esquisses couleur illustrant I un des 
aménagements qui seront faits au cours des prochaines années au Château Frontenac
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Tous les détails en page A-3
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faut faire la queue pendant plusieurs heures pour faire le plein

Venezuela : les vacances risquent de se 
transformer en cure d’amaigrissement
Le délégué du Québec à Caracas. M. Alain Mailloux, n'envie 
guère les vacanciers qui partent pour le Venezuela, à 
I exception de ceux dont la destination est file de Margarita. 
Certains devront sans doute se prêter, contre leur gré, à une 
cure alimentaire.

par ROGER BELLEFEUILLE 
LE SOLEIL

Les problèmes d'approvisionne­
ment sont énormes, a-t-il si­
gnalé, au SOLEIL, hier, au 
cours d'un entretien télépho­
nique. A telle enseigne que des 
hôtels dans la capitale n ont 
qu'un cafe au menu du petit de­
jeuner et un potage au souper.

M Mailloux n'a pu se procu­
rer fruits et legumes, hier, que 
d'un camion escorte de mili­
taires Pour faire le plein, il a dit 
faire la queue pendant trois 
heures. Les bureaux de la dele­
gation. comme les autres, fer­
ment désormais a 13 h a la re­
quête du ministre de l'inteneur. 
tant que la situation ne sera pas

revenue à la normale. Cela afin 
de permettre aux travailleurs de 
se ravitailler avant le couvre-feu 
de 18 h. Il faut s'armer de pa­
tience aussi pour seulement en­
caisser un cheque a la banque.

Les aéroports fonctionnent, 
mais, toujours à cause du cou­
vre-feu. les arrivés et les dé­
parts n'ont lieu qu'entre 10 h et 
14 h. Les vols nolisés pourraient 
cependant se poser et décoller 
selon les horaires préétablis et 
les touristes transportes de l'aé­
roport aux hôtels moyennant 
une autorisation préalable

M Mailloux souligne que les 
tounstes n ont pas à craindre de 
sévices. Toutefois, il n'envie pas 
le sort de ceux qui ont choisi la 
formule appartement ou condo.

particulièrement dans les envi­
rons de Puerto La Cruz et de 
Puerto Piritu. villes côtières, ou 
le pillage a été « systématique ». 
a-t-il ajouté. Ces vacanciers au­
ront sans doute de la difficulté a

Suite A-2, Venezuela...

Seigneur, trouve-leur 
donc une laveuse », 
aurait imploré Lacroix
Pour être certain que sa présumée victime et son épouse ne 
parleraient pas rie ses relations homosexuelles. Pierre Lacroix 
leur a fait prêter serment sur la bible. Par la suite, ils ont 
|)rié : « Seigneur, trouve-leur donc une laveuse ' >», a dit 
Lacroix au milieu rie la prière. Quelques jours jtlus tard, une 
laveuse était livrée au domicile du jeune couple. Avec 
l'appareil, un reçu au nom de... Pierre Lacroix.

proches au télévangeliste. a de­
cide de tout avouer a celle qui 
était devenue son épousé quel­
ques mois plus tôt. Lacroix se 
serait par la suite amené chez le 
couple pour leur demander de 
faire serment et implorer le Sei­
gneur de regler leur problème 
de laveuse. Auparavant, le té­
moin avait poursuivi la descrip­
tion de ses relations sexuelles 
avec l'accusé.

C'est ainsi qu'en mai 1986. 
après qu'il eut fait des « re­
chutes de drogue ». tous deux 
se sont retrouvés dans un hôtel 
de Montreal Pour la premiere 
fois, Lacroix demandait à l’ado­
lescent de se livrer a la fellation 
sur lui. « Je l’ai fait mais le 
coeur m'a levé et j'ai arrêté ». a 
raconte le témoin. A une autre 
occasion, encore a Montréal, ils 
ont regarde des films erotiques 
avant de faire l'amour

par RICHARD HENAULT
LE SOLEIL

C'est la version qu'a donnée 
hier le principal témoin au 
procès du télévangeliste. Toute 
la journée et toute la soirée, le 
jeune homme a répondu aux 
questions des procureurs de la 
couronne et de la défense. Me 
Alain Gaumond et Me Carol St- 
Cyr

La foule sest encore faite 
fort nombreuse a cette troi­
sième journée de procès. On se 
bousculait presque aux portes 
et plusieurs personnes n'ont pu 
trouver place à l’intérieur de la 
salle d'audience.

Quant a « l'évenement de la 
laveuse ». il serait survenu 
apres que la présumée victime 
de Lacroix, dont le nom ne peut 
être révélé a cause de son jeune 
age au moment des actes re- Suite A-2, Lucroix...

La SQ mène une enquête chez Agrinove
Les policiers de la section des crimes économiques de la 
Sûreté du Québec enquêtent présentement sur de présumés 
versements illégaux d'argent faits par quatre membres du 
conseil d'administration de la coopérative agro-alimentaire 
Agrinove. ainsi que par la compagne dé l'un d'eux, à la 
caisse du Parti libéral du Québec, à l'automne 1085. Q>s 
sommes enjeu s'élèvent à $15,000.

par ISABELLE JINCHEREAU 
LE SOLEIL

Une perquisition a ete effectuée 
par les enquêteurs, le 7 février, 
au siege de la cooperative, situe

rue Begin à Sainte-Claire de 
Bellechasse. tandis que cinq au­
tres mandats ont été exécutes 
par la police chez les personnes 
qui trempent dans cette affaire.

C'est ce qu'a confirmé hier 
l'agent Ccmil Gagnon, des af­

faires publiques de la SQ. en 
précisant simplement que l’en­
quête se poursuivait. Pour l’ins­
tant. aucune arrestation n’a été 
effectuée et rien n'indique qu'il 
y en aura

Mais les policiers ont déjà 
réussi a mettre la main sur des 
copies de cheques et autres do­
cuments incriminants. Quel­
ques-unes de ces preuves figu­
rent sur l’un des mandats 
déposés au palais de justice de 
Saint-Joseph de Beauce

Suite A-2, Agrinove...
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Ingersoll...
nement pequiste a contribue pour $320,000. en IftTO. et $625.000. en 
août 1985. a la modernisation de l’usine d Ingersoll a Bedford dans la 
circonscription de Brome-Mtssisquoi

Il s agissait, dans le premier cas. d une prise en charge par la SIJI 
d'une partie des coûts des emprunts d Ingersoll. Dans le deuxieme, 
c'était une aide financière sous forme de prêt sans interet. Un troisième 
decret gouvernemental, émis en septembre 1981 mais annule subsé­
quemment. concernait a nouveau une prise en charge jusqu'à concur­
rence de $1 million d'une partie du coût des emprunts de la 
multinationale.

Ministre economique senior dans les cabinets de MM Rene Leves­
que et Pierre Marc Johnson, de 1970 a 19K5. M Bernard Landry a 
retorque au SOLEIL •< Comment pouvais-je savoir, a cette époque, que 
la SDI prêtait a une société dont un des dirigeants se comporterait 
comme un imbecile, dix ans plus tard ? »

Ni croque-mitaine, ni mauvais citoyen corporatif, a la connaissance 
de l’ex-ministre. M Mallory, a cette epoque. ne contrevenait pas non 
plus au code d'ethique des multinationales Le PDG d lngersoll deman­
dait, au contraire, dit-il, l'aide du gouvernement pour consolider son 
entrepose en raison, notamment de son offensive dans l’equipement 
de protection de l'environnement. •< Et. d'ajouter M Landry, ça c'était 
dans l'intérêt du Quebec II a fait travailler du monde et en a vendu des 
filtres-presses. »

Mais le regime pequiste qui adopta, en 1977, la Charte de la langue 
française (loi KH) etait-il conscient des resistances dlngersoll a la 
francisation de ses cadres et activités au Quebec ? « Je l'ai appris en 
lisant les journaux, récemment. Il faut dire que la situation n etait pas la 
même. Il y avait des delais de francisation. Et au lendemain de la loi 
101. on ne pouvait pas y poser de grosses conditions C'est apres un 
certain temps que l'affaire devient manifeste ». de dire M. Landry

L ex-mmistre ne se dit donc aucunement gêne politiquement par le 
bilan pequiste a l'egard de la multinationale. « Quand t'as devant toi un 
citoyen corporatif qui paye ses impôts et a un comportement normal, 
t'as pas le droit de le discriminer. Il pourrait te trainer devant les 
tribunaux pour ça... »

d'argent pouvant atteindre $300. notamment pour payer ses dettes de 
drogue et aussi les frais dentaires de son épousé

Fn soiree. Me St-Cyr a longuement interroge le témoin en faisant 
ressortir qu'il s'etait plusieurs fois contredit quant aux dates des événe­
ments relates II relevait son témoignage a la preenquéte. a l'enquete 
préliminaire et celui d’hier

•< Je me suis trompe de dates a reconnu le jeune homme de 22 ans. 
mais les événements sont exacts. » Par exemple, les dates et les en­
droits de sa premiere et de sa demiere relations sexuelles avec Lacroix 
ne concordaient pas A •

I n ce qui concerne la demiere. il a reconnu qu a un moment, il n'a 
pas voulu donner la date exacte parce qu elle était ulteneure a son ** 
manage et que son épousé n'etait pas au courant. On a pu apprendre, 
au passage que cette demiere avait servi de garde-du-corps a Lacroix 
lors d'un Marathon de l’amour

Aujourd'hui, la joumee commencera par de nouvelles discussions 
sur un point de droit Le juge Bienvenue a promis que les travaux se 
termineraient en après-midi

Cependant, il serait tort probable qu'on siege demain matin Peu de 
gens semblent d'ailleurs comprendre pourquoi ce procès doit être mene 
a un tel train d'enfer en siégeant le soir et même un samedi

Hydro, qui doit défendre sa demande de hausses de tarifs en com­
mission parlementaire la semaine prochaine, a déjà commence a four­
bir ses arguments en Ontano. la hausse movenne des tarifs pour 1989 
est de 5.3 et de 5.5 pour les ibonnes domestiques, au Manitoba de 
6 r (movenne) et 65 , (domestique) et en Saskatchewan de 3 9° 
(moyenne) et de 5 5. % (domestique)

Autres informations sur Hydro en page B-1

Hydro...

Venezuela...
se concocter de bonnes bouffes, compte tenu des difficultés 
d'approvisionnement.

L’ile de Margarita lui apparait la plus accueillante dans le contexte 
actuel du fait de son propre système d'approvisionnement hors-taxe, 
bien que les touristes devront sans aucun doute faire du sur-place a 
cause du rationnement de l'essence
C'est un départ

Neanmoins, a l'aéroport de Quebec, hier soir, 87 vacanciers de 
Québec et de l'Est de la province étaient au rendez-vous pour leur 
destination vénézuélienne

Ces chiffres fournis par M. Michel Mordret, directeur regional de 
Mirabelle Tour, diffèrent cependant de ceux communiques par une 
représentante de Nationair. Celle-ci faisait état de 100 departs en direc­
tion de Barcelona et de 48 vers Margarita, la correspondance pour l'un 
ou l'autre des deux villes devant se faire a Montreal

Ces deux destinations devaient accueillir, il y a deux jours, toujours 
selon M. Mordret. autour de 175 vacanciers chacune. Mais sur la 
tournée de 264 voyageurs de Mirabelle Tour. 20 ont annule et 70 ont 
choisi des cieux moins agites.

Les commentaires, en dépit des depeches alarmantes sur l'agitation 
actuelle au Venezuela, étaient somme toute optimistes.

Roger Beaulieu, de Val-Belair, allait rejoindre un groupe d'amis a 
l'hôtel Riviera de Puerto La Cruz. Le seul inconvénient, lui ont rapporte 
ses copains, par téléphoné, hier matin, était le couvre-feu.

« Advienne que pourra ! » ont répondu en choeur I^uirent et Simone 
Tremblay et Victor et Dolores Tremblay, de Baie-Comeau Ils ont choisi 
la formule « condo » a Barcelona et leur agent de voyages les a assures 
qu'ils n'avaient a ce faire aucun souci.

Enfin, le gouvernement du Canada déconseillait toujours, hier, de se 
rendre pour le moment dans ce pays d'Amerique du Sud. sinon a leurs 
risques et perils. Le gouvernement, a fait valoir M. Robert Peck, ne peut 
interdire a quiconque de s'envoler vers une destination de son choix, 
sinon d'inciter a la prudence. Il s'agit d'une décision personnelle, a-t-il 
dit.

Quant a M. Michel Boulanger, de l'Assurance-vie Desjardins, il a fait 
savoir au SOLEIL que sa compagnie remboursera « intégralement » les 
personnes qui veulent annuler leur depart. Toutefois, celles qui. sur 
place, pourraient être blessées dans le cadre d'incidents violents ne 
seraient pas indemnisées. Leur depart, hier, et au cours des prochains 
jours, dans le contexte actuel, serait interprète comme un acte de 
temente.

Par ailleurs. Hydro-Quebec prévoit des investissements de $47 6 
milliards au cours des 10 prochaines années, ce qui fera passer sa dette 
de $22 a $50 milliards.

La société d'Etat sera donc plus exposee aux risques de l'évolution 
des taux d'intérêt et des taux de change. Par exemple, une augmenta­
tion de 1 0n des taux d’intérêt retranche $31 millions au benefice net 
d’Hydro.

Selon la formule de calcul du dividende. Hydro aurait dû verser $419 
millions des ses $619 millions de profit au gouvernement québécois. 
Celui-ci s est « contente » de $300 millions. Pour les prochaines années. 
Hydro et son actionnaire ont convenu de limiter le dividende a un 
maximum de 50 % du benefice net, ce qui devrait aider Hydro a faire 
face a ses nouveaux engagements

Avec la hausse de tarifs demandée, la société d'Etat irait chercher 
$219 millions de revenus supplémentaires de mai 1989 a mai 1990, dont 
$113.5 millions dans la poche de ses abonnes domestiques.

La Ferme des Voltigeurs 
affirme produire le seul 
poulet de grain au Québec
MONTREAL (PC) — La Ferme des Voltigeurs, de Saint-Cyrille, 
conteste une déclaration de M. Serge Deschamps, secrétaire 
général de la Federation des producteurs de volailles du Québec, 
contenue dans deux articles de la Presse canadienne publiés par 
LE SOLEIL les 125 et 26 janvier.

M. Deschamps avait affirme que 
seul le poulet de grain de la ferme 
Le Gourmet méritait vraiment son 
appellation puisqu'il est nourri a 
96 °o de grains (soja et maïs) et 
4 °o de vitamines et d’ajouts miné­
raux.

Dans une mise en demeure en­
voyée à la PC. la Ferme des Volti­
geurs affirme : « Nous produisons 
un poulet de grain de qualité su­
périeure au poulet industriel puis­
que nous les nourrissons a 96 % 
de grains de soja et de maïs aux­
quels nous ajoutons 4 % de vita­
mines et de minéraux. Nos achats 
de grains et nos installations peu­

vent le prouver. Nous sommes ou­
verts a toutes visites et inspections 
a n'importe quel moment. Tout ce 
que nous faisons est verifiable fa­
cilement et assurément. Toute no­
tre production est faite sur place : 
elevage, mouture des aliments, 
abattage et mise en marche. Selon 
les informations que nous possé­
dons. nous sommes les seuls a tra­
vers la province a faire toute notre 
production de cette façon-la nous- 
mêmes. Ce qui la rend plus facile­
ment verifiable ».

La Presse canadienne et LE 
SOLEIL regrettent tous les incon­
vénients que cet article aurait pu 
causer a La Ferme des Voltigeurs

ITWIK:

Lacroix...
C'est peu apres que le jeune homme devait commencer a frequenter 

celle qui allait devenir sa femme. Il lui a tout avoue, a-t-il affirme.
Mais la laveuse ne devait pas être le seul cadeau de Lacroix puis- 

qu en octobre 1987. le couple s'envolait pour un pèlerinage en Yougo­
slavie et en Italie aux frais de la Cite du pere. Environ $1,300.

Mais au debut de 1988. les choses se gâtent vraiment pour le televan- 
géliste Sa présumée victime raconte tout a ses parents et se rend avec 
eux a Larchevèche pour tout repeter.

«Je me sentais un peu coupable, relate-t-il. J'avais peur de l'avoir 
trahi et je voulais être honnête avec lui » C'est pourquoi il fait part de 
ses demarches a lacroix -< Il était déçu, triste et vraiment perdu, ajoute 
le témoin II nous a demande s'il devait continuer a faire des 
emissions. »

Le jeune homme assure le televangeliste que s'il a ete son seul 
partenaire amoureux, il n'a rien a craindre, que le couple allait << tenir 
ça mort ». De toute façon, aurait répondu Lacroix, il nierait toujours 
tout. « Je vais te reparler, mon sale! » aurait-il lance en quittant les 
lieux.

Le témoin a raconte que souvent l'accuse lui donnait des montants

Dès demain dans LE SOLEIL
Les universités québécoises sont a 
un carrefour. I/> manque a gagner 
total que le reseau québécois a eu 
a subir, de 1978-1979 a 1986-1987. 
s'établit a $420 millions \je creux 
de la vague a ete atteint, avec ce 
que tout cela signifie : des biblio­
thèques mal pourvues, un ratio 
etudiants/professeur a temps plein 
trop élevé, des équipements scien­
tifiques vétustes, le vieillissement 
dû corps professoral, le gel de 
nombreux projets. Devant cette si­
tuation chaotique qui menace l'a­
venir économique du Quebec, le 
rtiilieu des affaires fait chorus der­
rière les universités. Nous saurons 
Iprs du discours du budget, en mai 
prochain, si ce manage se sera ré­
vélé fructueux Le problème du 
sous-financement des universités 
touche egalement la question des 
frais de scolarité et des prèts- 
bourses Notre journaliste Lise 1^-

Une série de /

LE FINANCEMENT 
DES UNIVERSITÉS

~y~

chance se penche sur ce dossier 
dans une sene qui commencera 
demain, samedi, et sera publiée 
sur trois jours

LA QUOTIDIENNE
tirage du 2 mars 
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Les quatre cadres d Agnnove ainsi que l amie de coeur de l'un d eux 
auraient verse $3.00b chacun a la caisse du Parti liberal du Quebec, lors 
de la demiere campagne électorale, puis se seraient rembourses en 
produisant des comptes de dépensés falsifies La compagne d'un des 
administrateurs n’avait pourtant rien a voir avec cette société, qui 
brasse $160 millions en chiffres d'affaires au Quebec

C'est parce que les administrateurs d'Agrinove se sont servis de 
l'argent des 2,200 sociétaires de l'entreprise pour renflouer leur compte 
en banque que l’agriculteur Raymond Nadeau a decide de dévoiler tous 
les dessous de cette affaire a la police. Selon lui. ce scandale alimentait 
les conversations des sociétaires depuis plusieurs mois déjà, mais per­
sonne n’osait parler.

•• Les cadres ont profité de l'arrivee du nouveau president du conseil 
d administration, le cultivateur Rosaire Lapierre. membre du Parti libe 
ral, pour lui faire croire que leur manoeuvre était legale Ce qui m'en 
rage, c’est qu'ils se sont servis de l'argent des sociétaires Des questions 
ont bien ete posées en janvier dernier par rassemblée a la firme de 
vérificateurs Benoit. Mallette. Rondeau & Associes, charges de scruter 
les livres de la coop, mais les réponses furent plutôt evasives. Tout le 
monde semble se couvrir dans cette histoire », accuse M. Nadeau

M. Nadeau espere que les agriculteurs l’appuieront dans ses de­
marches pour assainir certains postes du bureau de la direction gene­
rale. « Récemment, on nous a dit de faire attention a la qualité de notre 
lait. Nos dirigeants pensent qu'il y a 7 de cornichons chez les agricul 
leurs. Mais il y en a autant dans le bureau », conclut-il Hier soir, il a ete 
impossible de joindre le president d’Agrinove. M Rosaire Lapierre

TWIK
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Des précisions sur les travaux de $50 millions au Château Frontenac

La piscine ouvrira sur un jardin sur les toits
I-*' < hâteau Frontenac construira une nouvelle aile dans le même 
''tyle que les bâtiments actuels, sur le toit de son parc de 
stationnement intérieur du côté de la rue Mont-Carmel, pour 
loger les équipements sportifs dont il va se doter d’ici deux ou trois 
ans dans le cadre d un vaste plan de rénovations de 550 
millions. Il s agira des premières rénovations de cette importance 
depuis la fin de la construction de l’édifice dans les aimées 
1920.

Par magie, le comte de Frontenac lève son verre avec le maire de Quebec 
M Jean Pelletier, a l'annonce des importants travaux de renovations qui 
seront entrepris prochainement dans <« son » château au coût de S50 
millions.

nar MARIE CAQUETTE
- E SOLEIL

Dans sa livraison dominicale. LF 
SOLF1L mentionnait que ce club 
de santé comprendra une piscine 
et des salles de conditionnement 
phvsique Hier matin, au cours 
d une conference de presse, on 
apprenait que cette piscine, amé­
nagée au niveau du rte etage des 
chambres, sera ouverte sur un jar­
din sur les toits. Des salles de bain 
tourbillon, de poids et haltères, de 
squash, de massage logeront a un 
etage infeneur de cette nouvelle 
aile qui s’elevera sur quelques 
etages recouverts de briques a 
l'exteneur et coiffee d'une tourel­
le de cuivre se terminant en puits 
de lumière...

Cette nouvelle aile améliorera 
considérablement l'allure de l'edi- 
fice du côte de la rue Mont-Car­
mel. notait le maire de Quebec, M 
Jean Pelletier, invite a dire quel­
ques mots lors de cette rencontre 
de presse. Ce souci de rénover le 
vieil hôtel presque centenaire, 
dans le respect du style de l'epo- 
que au niveau de l’apparence ex­
térieure. était souligne par M Ro­
bert Demone. president de la divi­
sion hôtelière de la chaine 
Canadien Pacifique. Le Chateau 
F rontenac a ete le premier hôtel

dam l’Kst du Canada de cette 
chaine qui comprend maintenant 
JJ etablissements. Fn cinq ans. 
entre 1987 et 1992. l'entreprise 
aura dépense $500 millions, dont 
les $50 millions qui seront dé­
penses a Quebec, pour rénover la 
plupart de ses hôtels

Au rez-de-chaussee. du côte de 
la rue Saint-Louis et de la terrasse 
Duffenn. l'hôtel créera une gale­
rie de boutiques, agrandira son 
restaurant ■> Place de la Fontaine » 
et aménagera un petit cafe qui 
s'ouvnra l'ete sur une terrasse. On 
prévoit améliorer la circulation 
entre ce niveau et le rez-de-chaus­
see A cet etage. c'est un bar ele­
gant avec piano qui prenu.a la 
place de la boutique Holt Ren­
frew

La porte cochere qui mene a 
l'entree principale sera mieux i- 
dentifiee, par un blason et des 
drapeaux, et mieux éclairée le 
soir Des paves remplaceront l'as­
phalte de la cour centrale sur la­
quelle s'élèvera un monument 
portant la statue du comte de 
Frontenac. Quelques arbres et ar­
bustes seront encore plantes a cet 
endroit

Une partie des $50 millions ser­
vira aussi a la renovation des cui­
sines et des espaces reserves au 
personnel, a la refection des svs-

î
f ; l T-""T -T-

Jne esquisse de la piscine du Château Frontenac revele la fenestration-
abondante dont jouiront les baigneurs qui pourront aussi sortir dans les 
lardms extérieurs qu on aménagera sur le toit d une nouvelle aile
ternes électriques et d'alarme-m- 
cendie, a l'installation d'extinc­
teurs automatiques, a l'ajout 
d une salle de reunion et a l'ame­
nagement d une cinquantaine de 
chambres supplémentaires dont 
quelques suites luxueuses logées 
sous les combles qui servaient au­
trefois à loger les femmes de 
chambre les locataires y auront 
une vue imprenable sur les envi­
rons ' A la fin des travaux, l'hôtel 
comptera 550 chambres. Signa­
lons enfin qu'une autre cour inte-

neure. au niveau du deuxieme 
etage des chambres, sera amena 
gee pour améliorer la vue des 
chambres situées cote cour 

Préparant un peu le terrain 
pour les celebrations du centenai 
re du Château en 199,J. le direc 
leur general de l'hôtel, \1 Gilbert 
Cashman, rappelait pour sa part 
qu'au tournant du siècle, les 
clients payaient $.J pour une 
chambre, incluant le petit dejeu 
ner. le dejeuner, le diner et le tbi­
de cinq heures

\

i*

Les maîtres d oeuvre de la conversion de la chapelle Sous-le-Cap 
Dalhousie. et Claude Demers, architecte François Bnsson. président des Immeubles

La conversion de la chapelle 
Sous-le-Cap terminée en juillet
Si aucun retard indu dans l'émission dos jH-miis no vient 
entraver les travaux de rénovation, le promoteur d»- la chapelle 
Sous-le-Cap, au 180, boulevard Champlain, compte liv rer ses 
huit condominiums neufs pour le 1er juillet.

par LOUIS GUY LEMIEUX
L[ SOLEIL

M François Brisson, président 
des Immeubles Dalhousie, tenait 
une conference de presse, hier, 
afin de <- rétablir les faits » au su­
jet de la conversion de l'ancienne 
chapelle du Cap-Blanc (appelée 
aussi ecole Signay) en logements 
en copropriété.

Fn faisant faire le tour du pro­
prietaire. il a affirme que son pro­
jet est la façon la plus raisonnable 
de sauvegarder l'architecture ori- 

î gmale et de prolonger la vie de cet 
' edifice classe monument histori- 
4 que en 1967.
î M. Brisson a déclare en outre 
j que les responsables des biens 
â culturels au ministère des Affaires 

culturelles avaient été d'une exi­
gence rigoureuse quant a la res­

tauration et a la conservation de 
l'edifice, autant en ce qui regarde 
son architecture extérieure qu'in- 
terieure.

« Ces exigences patrimoniales 
vont augmenter mes frais, mais je 
comprends parfaitement la situa­
tion et j'ai l'expertise dans ces edi­
fices en maçonnerie construits au 
moyen de techniques et de maté­
riaux traditionnels ». dit-il.

La compagnie Les Immeubles 
Dalhousie a déjà rénove la maison 
Vocelles. au 24. me Sainte-An­
gèle. dans le Quartier latin

L’architecte Claude Demers, 
appointe pour la chapelle Sous-le- 
Cap. a déjà signe la rénovation du

monastère îles Augustines et celle 
de l'edifice I.ivemois Son travail a 
en outre ete reconnu par Heritage 
Canada au sujet de la restauration 
de l'édifice du 95. Sault-au-Mate 
lot.

Quant aux craintes exprimées 
par des organismes et des mdivi 
dus oeuvrant pour la protection 
du patrimoine architectural qué­
bécois qui qualifient ce projet de 
«vandalisme culturel», François 
Brisson croit qu'elles sont injus 
tifiees.

« F*eu importe le projet mis de 
l'avant pour sauver l'edifice. il 
faudra procéder a des transforma 
fions indispensables », dit-il.

Le président des Immeubles 
Dalhousie croit que son projet re 
donnera son aspect original a la 
chapelle Sous-le-Cap en tout res 
pect de l’architecture et du patri­
moine

Trois institutions de la 
région méritent des prix 
Persillier-Lachapelle
Fa1 Centre d'accueil le Manoir Cartierville. de Montréal, s'est vu 
remettre, hier, le prix d'excellence en affaires sociales 1988, alors 
que trois organismes ou institutions de la région de Québec, soit 
la Maison d'hébergement Jeunesse Sainte-Foy, l'hôpital Saint- 
François d Assise et le Centre social de la Croix blanche, région 
rie Québec, recevaient également des prix Persillier-Lachapelle 
ll»88. décernés annuellement par le ministère de la Santé et des 
Services sociaux.

Ixi ministre de la Santé et des Ser­
vices sociaux, madame Thérèse 
Invoie-Roux, remettait hier ces 
prix Persillier-Lachapelle 1988, at­
tribues annuellement pour la neu­
vième fois, pour souligner la qua­
lité des services offerts par des 
organismes communautaires et 
établissements du réseau de la 
santé et des services sociaux.

Le jury de selection a choisi le 
Centre d'accueil le Manoir Car­
tierville pour le prix d'excellence. 
Cet établissement a su développer 
des services envers une clientele 
très défavorisée, la preoccupation 
de l'etablissement ne se limitant 
pas aux besoins de ses bénéfi­
ciaires. mais a l'ensemble de la 
population touchée par des pro­
blèmes de surdite Outre une 
plaque souvenir, le Manoir Car­

tierville s est vu remenre un che­
que de $20.000.

La Maison d'hebergement Jeu­
nesse Sainte-Foy a mérité le prix 
pour l'amelioration des conditions 
de vie des personnes hebergées, 
soit une distinction hononfique et 
un cheque de $5,000.

Cet organisme offre aux jeunes 
filles de la region de Quebec un 
service d'hébergement ouvert 24 
heures par jour, des services 
d'aide personnelle, d’information, 
de reference et d'ecoute télépho­
nique.

Selon le jury de selection, la 
Maison d'hebergement Jeunesse 
Sainte-Foy est bien ancrée dans 
son milieu et fait preuve de dyna­
misme et d'innovation

Les prix pour le maintien a do­
micile des personnes àgees, des

La seule déception d’un 
touriste ne peut justifier 
une réclamation de $17,300
La .vulc deception d'un touriste ne peut justifier des recours en 
dommages-intérêts contre un grossiste ou un agent de voyages

La ministre de la Santé et des Services sociaux, Mme Thérèse Lavoie-Roux, 
remet au représentant du Manon Cartierville la plaque souvenir et un chèque 
de $20 000 pour le prix déxcellence Persillier Lachapelle 1988. au cours 
d une cérémonie qui se déroulait hier au Château Frontenac de Québec

personnes handicapées, des mala­
des chroniques et des familles en 
difficulté ont ete decernes respec­
tivement a l'hôpital Saint-François 
d’Assise, de Quebec, pour l'instau­
ration des services pharmaceuti­
ques cliniques visant a répondre 
au problème de l analgesie, et au 
Groupe Espoir Dolbeau-Mistassi- 
ni, qui regroupe des parents d'en­
fants handicapes sur tout le terri­
toire de la MRC Maria-Chapde- 
laine.

Ire prix pour la promotion de la 
santé et des services communau­
taires a ete deceme a Caritas- 
Sherbrooke. Enfin, deux organis­

mes communautaires se partagent 
les prix pour l'intégration commu­
nautaire et pour l'amélioration 
des services en santé mentale, soit 
le Centre social de la Croix blan­
che. region de Québec, et la Mai­
son Saint-Jacques, de Montreal 

Rappelons que les pnx Persil- 
lier-Lachapelle sont ainsi nommes 
pour perpétuer la mémoire du Dr 
Emmanuel Persillier-Lachapelle. 
fondateur de la faculté de Méde­
cine de l'université Laval, cofon­
dateur de l'hôpital Notre-Dame de 
Montreal et doyen de la faculté de 
Medecine de l'Université de 
Montreal jusqu'en 1918

par GILLES ANGERS
LE SOLEIL

C'est ce qu'a appris M. Daniel 
D'Amour, de Sillery. qui a ete dé­
bouté. récemment, d'une pour­
suite qu'il avait intentée contre le 
grossiste en Tours Vogue de 
Montréal, a la suite d'un séjour 
presumement rempli de déboires 
en Jamaïque, en avril 1987.

Le plaignant réclamait a Tours 
Vogue la somme de $17..TOO en 
remboursement du coût du voya­
ge. pour perte de jouissance de 
vacances et dommage exemplaire. 
M. D'Amours déplorait, entre au­
tres. la pauvreté de l'accueil, la 
médiocrité du service hôtelier et la 
mauvaise insonorisation des 
chambres que sa famille et lui ont 
occupées.

Le tribunal a établi que M. D'A­
mour. avant son départ, avait ete 
bien informé sur les activités et 
services offerts par l'etablisse­
ment hôtelier ou il devait séjour­
ner. y compris l’existence de la 
discotheque et d'un orchestre 
dont les bruits Font incommodé.

Il est vrai, affirme le juge Blan­
chard dans sa decision rendue en 
cour supeneure a Québec le 17 
février, que le voyage de la famille 
D Amour ne fut pas des plus heu­

reux. mais nen ne démontre qu'il 
y a eu de la publicité trompeuse et 
que les services offerts n'y étaient 
pas.

Que le demandeur soit déçu 
n'est pas suffisant pour formuler 
des plaintes contre Tours Vogue, 
reprend le juge

Mais, ce jugement, confie au 
SOLEIL M Jean-Pierre Brouil- 
lette, porte-parole de Tours Vo­
gue, ne doit pas décourager les 
consommateurs qui ont été objec 
tivement lèses lors d'un voyage de 
porter plainte ou d'entreprendre 
des recours.

M Daniel D'Amours, quant a 
lui. se dit attristé par le jugement 
et n'en reste pas moins convaincu 
d'avoir ete leurre par la reclame 
de Tours Vogue véhiculée par son 
voyagiste, la firme Inter-Voyage 
de Québec, dont les parties, en 
cours de procès, ont reconnu la 
bonne foi

« Avant mon depart, on m'avait 
assuré que l'hôtel que nous de­
vions habiter présentait des stan­
dards très eleves en matière d'ac­
cueil, de qualité de nournture. de 
propreté et de services généraux 
et qu'il avait ete conçu pour les 
enfants Mes trois enfants, par ex­
emple. n'ont pu boire du lait que 
deux fois en deux semaines», de- 
nonce M D'Amour
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Le conflit se poursuit 
chez Yum Yum
^ \K\\ It K — I, impa-sM* iM'Otsit* dans I** conflit qui oppose 
i roust illes Yum Yum inc. a m-s 124 employés syndiques (CSN) de 
I usine de Warwick, dans les Bois-Francs.

Aménagement d'un stationnement, rue Saint-Amable

Le RP s’oppose au versement 
d’une subvention de $840,000
Le Kassemblement populaire de Québec soutient que les 
contribuables de la ville de Quetiec n ont pas les moyens de 
subventionner le stationnement |x>ur les nuvetteurs au centre-

par FOHTUNAT MARCOUX
u soieiL

Kn greve depuis le 9 fevner. les 
travailleurs ont rejete, cette se­
maine. avec une majonte de 85 %, 
la derniere offre globale de l'em­
ployeur La compagnie a propose 
de reconduire la convention col­
lective pour trois ans en offrant 
des hausses de salaires annuelles 
de 4 %.

Le vice-president de Yum Yum. 
\1 tîilles Merefte. a réitéré, hier.

que l'avenir de l'entreprise est en­
tre les mains des employes. Lors 
du débrayage, la compagnie avait 
indique clairement qu'une paraly­
sie des installations durant une 
penode de plus de deux semaines 
compromettrait seneusement l'a­
venir de l'usine

•• Le dernier vote indique clai­
rement que les ouvriers ne veu­
lent plus de cette convention », a 
declare la présidente du syndicat. 
Mme Sylvie Lampron Cette der­
niere a fait remarquer que 150 
gnefs étaient en suspens

M Jean-Paul L Allier, chef du Ras 
semblement populaire de Quebec

MS

ville

C’est ce qu'affirme le chef du RP 
M Jean-Paul L'Allier qui s’oppose 
au versement d'une subvention de 
$840.000 a la Mutuelle des fonc­
tionnaires du Québec pour l'amé­
nagement d un stationnement 
pour 210 véhiculés, sous un edi­
fice a bureaux qui doit être 
construit, dans la rue Saint-Ama­
ble

La decision a ete prise le 22 
février par le comité exécutif Se­
lon M L'Allier, en contribuant au

financement de ces 70 emplace­
ments de plus que les exigences 
des reglements de zonage, «< cela

est d autant plus inacceptable, af­
firme-t-il. que la ville n'a pas as­
sorti la subvention de conditions 
d'utilisation des espaces, en ce qui 
concerne notamment les heures 
d'ouverture ou un tarif preferen­
tiel pouvant être accorde aux rési­
dants du quartier ».

Bâtiment patrimonial

L’ancien Institut 
Mgr-Guay est à vendre

pleins d’esp

J.

LAUZON — L'ancien édifice 
de l’Institut Mgr-Guay, situé sur 
la route 132, entre Lauzon et 
Beaumont, a été mis en vente 
par l’archevêché de Québec, 
récemment, et pourrait très 
bien être réaménagé en 
logements pour personnes 
âgées.

par GILLES PEPIN 
LE SOLEIL

Le prix de vente a été fixe a $1.5 
million et peut être négocié. Au 
moins un acheteur potentiel a ma­
nifesté l’intention d'y aménager 
des logements pour retraités, a 
confirmé au SOLEIL Mme Nicole 
Bellerose. du courtier Royal-- 
Lepage.

Ce vaste édifice au revêtement 
extérieur en brique est situé sur 
un terrain de 396.000 pieds carrés, 
en bordure du fleuve.

Pour les gens de la rive sud de 
Quebec, il s’agit plutôt d’un bâti­
ment patrimonial. Il avait ete 
construit par Mgr Charles Guay, 
protonotaire apostolique, il y a 70 
ans. On y accueillit d’abord les 
malades et des vieillards puis des 
orphelins et finalement des en­
fants inadaptés.

Au début de 1983, par une déci­
sion du ministère des Affaires so­
ciales, les derniers pensionnaires, 
des jeunes mésadaptés socio-af­
fectifs, ont été pris en charge par 
la corporation du Mont Saint-Au­
bert. La clientèle avait déjà beau­
coup diminué et les occupantes de 
la maison, les Soeurs de Notre- 
Dame-du-Bon-Conseil de Chicou­
timi ne parvinrent pas à lui don­
ner une nouvelle vocation.

■■mK
Au magazine 
LE POINT 
ce soir et lundi
22h25

vam.:..

As jouent, ils créent, ils 
apprennent et ils rêvent de 
joindre les rangs de l'école 
traditionnelle.
Dans leur quête vers l'auto­
nomie, l'école Victor-Doré est 
une étape importante.
Partagez les joies, les peines et 
l'immense détermination de 
ces entants pleins d'espoir

Journaliste Françoise Stanton 
Réalisation: HéieneRobert

Radio-Canada
W’ Télévision

l'acte signe par Mgr Charles Guay 
et les religieuses, l'immeuble fut 
enfin cède à l’archevéché, l’au­
tomne dernier. Le porte-parole du 
diocèse. M. Jacques Côte a confir­
me au SOLEIL que le bâtiment 
avait toujours été bien entretenu, 
ce qui a oblige sa mise en vente en 
raison de l'augmentation des 
coûts.

■ Décès
L épouse du « pere du Bas- 
Saint-Laurent » Jules-A. Bril­
lant, Mme Agnès Villeneuve- 
Brillant, s'est eteinte a Ri- 
mouski, mardi soir, au terme 
d une longue maladie. Elle était 
âgée de 89 ans. Elle avait épousé 
en 1940 le financier Jules-A 
Brillant, alors veuf et père de 
cinq enfants qu’elle a élevés 
comme les siens propres. En­
core active dans les associations 
philanthropiques rimouskoises, 
elle n’a cessé, depuis la mort de 
son mari de promouvoir l image 
de cet « homme de coeur, de 
courage et de détermination » 
avec lequel elle a fait 30 ans de 
vie commune. Une paroisse ri- 
mouskoise, Sainte-Agnès, est 
dédiée à la patronne de la dé­
funte. Son église est bâtie sur 
l’ancienne ferme de la famille 
Brillant, à l’est de la ville.

DISTRIBUTEUR 
D EQUIPEMENT 
DE BUREAU
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BANQUE ROYALE

MÂsre/fs HOMO cup cross couhtrv sk//\c
Aujourd hui: entrainement
Demain compétitions pour les hommes 50 km pour les moins de 60 ans et 30 km pour les 60 ans et plus 
Compétitions pour les dames 30 km pour les moins de 60 ans et 20 km pour les 60 ans et plus Ces mêmes 
epreuves servent a la Classique Grand Prix Mont-Sainte Anne. Cérémonie de clôture de la Coupe du monde 
Heures des départs 9h00 (style classique) Remise des médailles a I5h
Le site de la Coupe du monde est au plateau de compétition du Rang Saint-Julien au Parc du Mont- 
Sainte-Anne Pour informations: 827-5761

VENEZ VOIR: C’EST GRATUIT ET SPECTACULAIRE

BoischatiI

LE SOLEIL

tlîf IM [ ASSISTANCE INTERNATIONAL! C ASAMI

Piett® Aurfy Bertrand Lemteui & Associés

C6J

AAAà»\2b PATHONIC ..........
/ Quebec jutir

S<X>r1*
lnternjttion«ui
Quebec

DU/MONT 
S4INTE- 
4NNE



L* Soleil vendredi mars 1989 LE QUEBEC

Les mises en candidature de mars 
renforcent les rumeurs d’élections
Le Puni libéral du Québec n'a rien fait pour atténuer le> rumeurs 
d elections printanières en rendant publique, hier, une liste de dix 
assemblées de mises en candidature qui seront tenues au cours 
du mois de mars

par MICHEL DAVID 
L£ SOLBil

Les trois premieres auront lieu le 
dimanche 12 mars dans les cir­
conscriptions de Rouyn-Noran- 
da-Temiscamingue, Richmond et 
Rousseau, déjà représentées à 
l'Assemblee nationale par des de­
putes liberaux. Suivront, d’ici la

tin du mois, les circonscriptions 
de Jeanne-Mance. Salaberry-Sou- 
langes, Champlain, Berthier, Fa­
bre. Sauve et la nouvelle circons­
cription de Lapimere

Même si le premier ministre 
Bourassa continue a prétendre 
que l'automne est son *< premier 
choix ». les indices d'un scrutin 
précipité s'additionnent chaque 
semaine.
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La semaine demiere. a Becan- 
cour (Nicoiet), M Bourassa tenait 
en cachette une reunion dont les 
participants étaient mes sur le vo­
let pour <« tester » son discours 
electoral.

Hier, le ministre des Finances. 
M Gerard D Levesque, a indique 
que le report de la reprise des tra­
vaux aux Communes ne signifiait 
pas necesairement que la presen­
tation de son budget serait retar­
dée pour autant

Si le premier ministre Bourassa 
desire que les élections se tien­
nent en mai ou en juin, il pourrait 
donc presenter son budget des le 
debut d’avni, sans attendre Otta­
wa.

>< Je maintiens qu'il n'y aura

pas de budget avant Pâques (26 
mars), mais pour ce qui est d’a­
pres. je ne peux pas vous le dire* 
Nou>. travaillons sur le budget 
tous les jours Nous n'avons pas 
pns de decision sur la date qui 
sera retenue ». a declare M Le­
vesque

Le ministre a reconnu qu'il pré­
férerait que le gouvernement fe­
deral présente son propre budget 
avant qu il ne le fasse lui-même, 
de manière à pouvoir s'y harmoni­
ser si necessaire, mais il a indique 
que ce n était pas une nécessite

« C'est toujours pratique (de 
connaître le budget federal), ça 
nous évité de faire des corrections 
par la suite, mais tout le monde ne 
peut pas attendre tout le monde 
non plus », a-t-il declare

Ryan succède à Rivard
Le ministre de l'Education et de l'Enseignement supérieur. M 
Claude Ryan, succédera aujourd'hui à M. Guy Riv ard, comme 
ministre responsable de la Charte de la langue française

par MICHEL DAVID 
L£ SOLEIL

Selon les informations obte­
nues tard hier soir par LE SO­
LEIL, il s'agit du principal element 
du remaniement ministériel au­
quel le premier ministre Bourassa 
procédera dès aujourd’hui.

La controverse suscitée par les 
coupes dans les budgets des orga­
nismes charges d'appliquer la loi 
101, la semaine dernière, aurait 
été la goutte qui a fait déborder le 
vase.

En attendant les prochaines 
elections, M. Rivard se verra con­
fier d'autres fonctions au sein du 
cabinet. La ministre de l’Immigra­
tion et des Communautés culturel­

les, Mme Louise Robic, sera ega­
lement affectee à d'autres tâches

M Bourassa aurait hésité entre 
MM. Claude Ryan et Gil Rem il lard 
comme successeur de M Rivard 
Son choix se serait finalement ar­
rête sur M. Ryan. juge le plus apte 
à gerer la delicate question lin­
guistique a l'approche des 
elections.

Deux autre nominations d'im­
portance seront annoncées au­
jourd'hui : l'ancien depute liberal 
fédéral Pierre Deniger deviendra 
president de la Regie du gaz et 
l'ancienne présidente du comité 
des jeunes du Parti québécois. 
Mme Isabelle Courville, deviendra 
membre du Conseil permanent de 
la jeunesse
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Lavage de eondoms

I ) les délégués des pays bien nantis de\ront > abstenir de sounre 
lorsque des délégués du continent africain feront patl de leurs 
efforts pour dewbpper des teihniques efficaces de lavage de 
condoms en me de leur réutilisation.

J avais retenu le passage, en me disant qu'il fallait absolument 
y revenir Reportage du collègue Roger Bellefeuille. dans 1 F. SO- 
1 Fil de lundi, page B-4 Cet extrait se trouve vers la toute fin 
Mais pas a la toute, toute fin A la toute, toute fin ça dit plutôt Ft 
il n est pas fortuit, non plus, que ce soit le president de la Zambie. 
M Kenneth Kaunda. qui prononcera l'allocution d'ouverture Un 
de s füs. dans la vingtaine, a etc emfxirte par le sida. Décidé­
ment. . a un qui va savoir de quoi il parle Ft je ne blague pas 
ç esse/ de voir des tentatives d'humour partout

L’evenement un congres international de 10,(XX) personnes 
sur le sida, a Montreal, en juin Avec, justement, toutes les inéga­
lités, les antipodes, les mers de differences illustrées par l'extrait 
ci-haut

Réutilisation des condoms Ouache1 Tandis qu’on en est. de ce 
côte-ci. a produire des condoms rayes, des condoms a pois, des 
condoms à carreaux, des condoms fleuris, a saveur de fraise, de 
kiwi, d abricot, là-bas, ils en sont a chercher les moyens d'utiliser 
les mêmes condoms —sans motif et sans saveur non plus, bien 
sûr plus d une fois. No money no funny' n'aurait pas déjà dit 
quelqu'un ’

Mais il y a bien plus que ça II y a toutes les differences 
fondamentales de valeurs qui s'affronteront lors du forum en 
question Parce que si on jette les condoms apres usage, de ce 
cote-ci. il nous arrive aussi de jeter les partenaires apres usage Ce 
qui n est pas nécessairement le cas partout dans le monde.

liens, un petit exemple de notre façon bien nord-americaine 
de voir les choses les organisateurs du congres se dépêchent 
d indiquer que leur initiative va generer des retombées economi­
ques de $25 millions pour Montréal... donc, finalement, que le 
sida ne fait pas que du mal Le president de la Zambie saura que 
la mort de son fils aura au moins profite a l'economie de 
Montreal

Réutilisation des condoms Ouache! Ft pas pour decorer le 
salon de balounes. Pas pour faire des élastiques a jaretelle Pour 
copuler a nouveau, rien de moins

C est le Dr Richard Morissette qui nous demande de ne pas 
rire.

Ne vous en faites pas docteur. Quand les Africains vont consta­
ter que nous sommes a chercher la formule du condom a clapet, 
pour relancer la natalité, ils vont bien rire eux aussi.

Doux happening...

J i-Claude, cette semaine, dans un bar quelconque « C'est 
honteux pour Quebec, un club de broche a foin de meme » Club 
de broche a foin; lire les Nordiques, évidemment

Pardon. Ti-Claude ’ Honteux, pour Marcel Imbu peut-être. 
Mais n'embarque pas toute la ville de Québec, la-dedans. Cette 
ville-la a existe bien avant les Nordiques I i va exister bien apres 
les Nordiques

Je te référé a ce que disaient deux Montréalais, un peu plus 
tard, dans le même bar : « Votre ville est beaucoup trop belle et 
beaucoup trop riche pour la laisser ramener a une simple petite 
équipé de hockey. Arrêtez de capoter avec vos Nordiques Vous 
nous faites brailler.. ».

Deuxièmement. Ti-Claude, au lieu de nover ton chagrin dans 
ta bière, fais donc comme moi et plein d'autre monde qui ne 
suivrait peut-être même pas le hockey, de toute façon, s'il n'y 
avait pas Michel Bergeron et Guy Lafleur Partage donc le doux 
happening de Michel Bergeron et Guy Lafleur. justement.

J’y reviens, parce que ce conte de fée-là est trop beau pour ne 
pas mariner dedans le plus souvent possible.

Guy Lafleur. on l’a déjà dit. est une espèce de symbole de 
rennaissance du deuxieme âge, le bonhomme tasse dans le coin 
qui décide de casser ses chaînes et de s’éclater au moins jusqu'au 
bout de sa demiere energie. A 37 ans. c'est peu banal Mais c’est 
surtout de le faire apres quatre ans de retraite qui l'est encore 
moins.

Lafleur s'amuse comme un fou. Michel Bergeron aussi. Plus, 
tous les autres Rangers — en tout cas. la grande majorité, si on se 
fie aux apparences. D'autant plus que Lafleur sait leur rendre a 
chacun leur credit. Et, qu'aussi. il n'est pas beaucoup menaçant 
sur le plan de la gloriole, puisqu’il ne pourra jouer enc ore bien des 
années.

D’ici la fin de la saison, et durant les éliminatoires surtout, il y a 
la une belle aventure a suivre. Qu'est-ce que ça peut foutre que 
l'aventure en question n'ait pas un drapeau du Quebec sur le dos, 
quand c'est le Quebec qui nous la fait vivre?

Encore une fois, la realite dépassé la fiction ( elle-la, lance et 
compte ne l avait pas prévue

KODIAK

Un repos dominical necessaire

MONTREAL (PC) — Le maintien d'un temps de repos, durant la 
semaine, ne s’impose pas seulement pour des motifs strictement 
religieux Mgr Jean-Guy Hamelin, porte-parole de l’Assemblée des 
évêques du Québec, souligne que de nombreuses personnes vivent 
isolées et n ont que ce seul moment pour entretenir des liens avec 
leurs proches. Il justifie ainsi la pression que l'Eglise exerce sur le 
gouvernement du Quebec pour qu'il applique avec: fermeté la loi qui 
protege le repos des travailleurs le dimanche Le prélat évalue a 
375.0(10 le nombre de travailleurs qui pourraient être affectes par 
l’ouverture des commerces le dimanche
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I ævesque refait ses calculs pour dissiper tout doute
I.r ministre des Finances. M (iérard I). Levesque, s'est défendu 
avec la demu re énergie d'avoir présenté, au printemps dernier, un 
budget dont le déficit aurait été aussi élevé qu'a l'époque du 
Parti quehécoLs, s’il avait été calculé de la même façon, comme le 
laisse croire un document rendu public par le vérificateur 
général du Québec, M Hhéal Châtelain.

par MICHEL DAVID
Lt SOL (IL

A la fin de l’annee financière qui 
se terminera le 31 mars, « on ver­
ra que peu importe les conven­
tions comptables utilisées, le défi­
cit a ete réduit substantielle­
ment », a soutenu le ministre.

En utilisant les méthodes 
comptables en vigueur avant 
IttHb. le vérificateur general en est 
cependant venu a la conclusion 
que le deficit pour l'année 1987-- 
1988 aurait en fait été de $2.9 mil­
liards plutôt que $2.3 milliards, 
comme l'a affirmé M. Levesque 
dans son dernier discours sur le 
budget

A l'approche des elections, cet­
te comparaison peu flatteuse ne 
pouvait tomber plus mal pour le 
gouvernement Bourassa, qui se 
vante d’avoir assaini les finances 
publiques depuis trois ans. Le mi­
nistre a donc pris les grands 
moyens pour essayer de dissiper 
cette fâcheuse impression

En guise de conférence de 
presse, M. Levesque, arme de ta­

bleaux et flanque de son sous-mi- 
mstre Claude Seguin, a lu un long 
discours aux accents franchement 
électoraux, debout demere un lu­
trin spécialement installe pour 
l'occasion, sous l’oeil attentif d'un 
adjoint du premier ministre Bou­
rassa.

« Vous save/, on n'est pas fait 
en fer. On n'aime pas que notre 
crédibilité soit attaquée comme 
ça. Je vous assure que comme mi­
nistre des Finances, comme j'ai 
toujours fait dans ma vie, j'essaie 
d’ètre aussi objectif que possible, 
de dire la vente », a-t-il plaide sur 
le mode émotif.
Bataille de chiffres

M Levesque n'a pas voulu s'en 
prendre au vérificateur general, 
dont il a qualifie le document de 
« petit bout de papier », mais a 
« l'interpretation abusive » qu'en 
aurait faite a des fins partisanes le 
chef du PQ. M. Jacques Parizeau

Passant a la contre-attaque, le 
ministre a soutenu qu'avant 1986. 
le PQ avait escamote un « trou » 
de $1.3 milliard en «poussant 
sous le tapis » les pertes prove­
nant du deficit des hôpitaux, des

commissions scolaires et des so­
ciétés d'Etat (Société nationale de 
l'Amiante, Sidbec. Québecair, 
etc ). des mauvaises créances et 
de la devalonsation du dollar

« C'est donc clair que les $.3 
milliards de déficit de 1984-1985 
et de I985-19H6 ne représentaient 
pas du tout la situation des fi­
nances et que le vrai deficit était 
bien plus eleve », a-t-il lance.

Bien plus, si l'augmentation 
moyenne des dépenses n'avait pas 
ete réduite de 9% a 5% depuis 
I arrivée au pouvoir des liberaux, 
le déficit atteindrait $5.6 milliards 
en 1988-1989, alors qu'il sera de 
$1.6 milliard, a soutenu M Le­
vesque.

Le ministre a rappelé que c'est 
a la demande du vérificateur gé­
néral lui-même que les conven­
tions comptables du gouverne­
ment ont été modifiées et que ces 
changements ont été approuves 
par les agences de cotations et 
l’Institut canadien des comptables 
agréés

Refaisant a l’inverse l’exercice 
auquel s’est livré le vérificateur 
général, M Levesque a présenté 
les chiffres des déficits antérieurs 
tels qu’ils seraient apparus si on 
les avait calculés comme on le fait 
maintenant : $3.79 milliards en
1984- 1985 et $3,.3 milliards en
1985- 1986, alors que les chiffres 
officiels étaient de $3.2 et $3.1 
milliards.

A la demande des journalistes, 
le sous-ministre Claude Séguin, 
qui était jadis un des proches ad­
joints de M Jacques Panzeau, a 
cependant dû produire les chiffres 
revises des années anterieures, de 
telle sorte que les déficits de 
1981-1982. 1982-1983 et 1983- 
1984 auraient ete bien inferieurs a 
ceux qui apparaissaient aux états 
financiers de l’époque

Ainsi, si les pequistes avaient 
adopte les mêmes méthodes de 
calculs que les liberaux, les defi­

cits de ces trois années auraient 
été de $2 5, $2 4 et $2 1 milliards, 
alors que les chiffres officiels e- 
taient de l’ordre de $3 milliards

Faut-il en conclure qu'avec la 
façon de calculer des liberaux, on 
arrive généralement a des deficits 
plus bas, quel que soit le gouver­
nement ? « Ça depend des années 
Il y a des années ou ça donne plus, 
d'autres ou ça donne moins. C’est 
la performance des sociétés d'Etat 
qui explique le plus gros de la va­
riabilité », a répondu M Seguin

A l'epoque du PQ. les opera­
tions (pertes ou profits) des so­
ciétés d'État n etaient pas compta­
bilisées dans les états financiers. 
Les changements des méthodes 
comptables ont coincide avec la 
disparition de sociétés déficitaires 
et la hausse des profits d'Hydro- 
Quebec, ce qui a évidemment con- 
tnbue a réduire le deficit gou­
vernemental

« Si les sociétés d'Etat ont des 
mauvaises années, on paye pour 
Sinon, ça aide tout le monde », a 
reconnu M. Seguin

Selon l'oppositionpéquiste

La loi 178 sur l’affichage risque 
d’être déclarée inconstitutionnelle
Selon l’opposition péquiste, la loi 178 est non seulement 
inapplicable mais elle risque également d’être déclarée 
inconstitutionnelle parce que le gouvernement se refuse à 
définir la not ion de « nette prédominance » du français dans 
I affichage à 1 intérieur des commerces.

par ANDRE FORGUES
Lt SOLEIL

C’est ce que soutient le porte-pa­
role de l'opposition, M. Claude Fi- 
lion, qui réclame par ailleurs que

le ministre Guy Rivard soit rem­
placé comme responsable de la loi 
101. « Sa presence a plutôt servi a 
braquer les positions », déclare le 
depute pour qui la goutte qui a fait 
déborder le vase est l’imbroglio 
survenu la semaine demiere rela-

Certains soutiennent que la Sonata est 
sans comparaison. Quelle prétention!

SONATA | MAZDA 626 1 CAMRY
ACCORD

Prix*
(PDS F) 12 990 S | 15 980 S 16 198 S 16 245 S

Cylindrée 2.4 litres ACT I 2.2 litres ACT 2,0 litres ACT 2.0 litres ACT

Couple (pi lh force) 138 B 130
124 98

Index de volume 
intérieur 100 1 100

90 90
Fspace épaules 
(avant) 57 po H >(.9 po 54.3 po 55.1 po
Fspace jambes 
(arrière) 37.5 po ■ .'o.o po 34.4 po 32,4 po
Fspace hanches 
(avant) 57,5 po 1 SS.l po 52,3 po 52.8 po

li est vrai que la Sonata offre beaucoup plus que 
d'autres voitures de sa catégorie.

Ainsi, elle possède un plus gros moteur et un 
couple plus élevé. Elle offre 10 ’ cubes d'espace
intérieur de plus que la Camry ou l Accord

ht un nombre impressionnant de caractéristiques

de luxe. . .standard. D'accord, c'est assez pour 
vous persuader de l 'essayer au plus tôt.

Mais de la à dire quelle est sans comparaison, 
il faut déjà en posséder une pour affirmer une 
chose pareille! Sonata HYUPIDOI 
Contentez vous enfin! Des voitures bien pensées.

Sonata
Contentez-vous...enfin!

•IT'X Tir !*■ trthfR.int p«-ur I

Slr-I’oy Hyundai
2f»50. Dalton 
Sic h»> f»S4

Station Stellaire Inc.
IM h»ml laurier 
l aurier Station 
72H 4044

C.alerie de I* \ulo 
de tjuehet Inc.
oc I Wihester Sud 
Lhichcs mk I2S2

Xutomohiles l*nnv Beauce
I0*> ss lore Avenue 
Si (»corgcs-hM 
( nmte de Reaiuc 22H KK|4

•d* I» s dr hax» - î'nnxjv>r r, p

Automobiles I eviko I le*
144 ne Kennedy 
I evis H \ \ 7140

f) ,irt« .i.i?"»n et taxes en xus fonsidt» / m » rtncessK-nn.iin' pour . •nn.iftre les fm* o* <rt

C»arage ( . I \uto In*
|M hum! I a Salle
R.ne ( oftieju 
2*H} KXjl

C it« ll\tindai
|So. hou| I .n hc ouest 
Monitiuenv 24X 7X77

l’nrlier \iitomobiles Inc.
loo VtpnkStn 
Sept Ilex 'lb; |X2X

Xutomobiles Prime Kobcrgc 
•t anadai Inc.
h‘iM lu m I Sainte Annc 
I Ange ( iardicn *22 147s

Mi«icre-du-l oup Hyundai
2*o tenusenuatj 
Riviere du I otip 
Xh; XI44

t.»spe\ie Xuto Inc.
Roule M2 
Ron.iventure-ouexi 
Ron.iventwrc s 1 \ 7|<j|

M. l4*ssard I lee I uxoto Inc.
bS*j h*nil St Joseph 4X4 ( otc Joyeuse 
Chiche* 02' M7| Si Raymond

Rimouski Hyundai
'7S. bout Sic Anne 
h unie au Pi re
724 22'I

V'7-2244

Raymond \uln (Matanei l.lce
I7X. avenue I raser 
M.itane 
y>2 2VM

\ulomobiles des Iles Inc.
( hemtn des ( .ips 
I atima Ile de l.i Madeleine
0Xf> 2t'OK

Hyundai s implante *he/ nous pour mieux nous versir

tivement a une reduction des bud­
gets des organismes créés par la 
Charte de la langue française.

Le premier ministre Bourassa 
doit remplacer M. Rivard, et sur­
tout pas par M Claude Ryan dont 
on ne peut oublier les prises de 
position de 1977, quand fut adop­
tee la loi 101, affirme M Filion.

A propos de la constitutionna­
lité de la loi 178, le depute pe- 
quiste invoque la jurisprudence et 
soutient que, faute de définir la 
nette prédominance dans la loi ou 
les reglements, le gouvernement 
« nous engage encore une fois sur 
la voie de certaines contestations 
judiciaires ».

D’apres lui. même si cette no­
tion a été suggérée par la Cour 
suprême. les tribunaux exigeront 
« une norme énoncée avec assez 
de précision pour permettre au ci­
toyen de regler sa conduite », se­
lon les termes d'une décision 
rendue en 1985 par le juge Huges- 
sen, de la Cour d'appel fédérale, 
dans une autre affaire.

Au cabinet du ministre de la 
Justice, M. Gil Rémillard. on sou­
tient que les juristes ont étudié at­
tentivement cette question et 
qu’on est convaincu qu’il n'est pas 
nécessaire de définir cette notion 
dans un reglement. La porte-pa­
role du ministre affirme cepen­
dant qu’il n'est pas exclu que le 
gouvernement choisisse de le fai­
re même si M Rémillard soutient 
toujours que « la loi est applicable 
telle quelle ».
La directive

Quant à la directive de la Com­
mission de protection de la langue 
française, qu'a devoilee hier M. 
Filion, elle servira aux inspecteurs 
qui ont a interpréter la loi sur le 
terrain. Elle stipule « que le fran­
çais figure de façon nettement 
prédominante dans l'affichage si 
cette predominance est tellement 
évidente ou si l’impact visuel du 
texte français est tel qu'il n'est pas 
nécessaire pour les établir de re­
courir à quelque instrument de 
mesure que ce soit ».

Cependant, poursuit-on. « pour 
plus de commodité et d’uniformité 
dans l'application administrative 
de la loi », sans exclure d'autres 
moyens a l'avantage du français, 
la directive conseille trois métho­
des pour verifier si la nette predo­
minance est respectée.

Ces méthodes réfèrent par 
exemple a l’espace plus important 
qui doit être consacré au texte 
français, et a des facteurs comme 
les caractères, couleurs, condi­
tions d'éclairage et « autres 

! moyens techniques » et a la posi- 
I bon du français par rapport a une 

autre langue.
Dans le cas où un commerçant 

placerait plusieurs affiches rédi­
gées en diverses langues, la direc­
tive stipule que •< dans un même 
champ de vision », on devrait voir 
deux fois plus d’affiches en fran­
çais que dans une ou d'autres lan­
gues. « quel que soit l'endroit ou 
on se trouve dans l'établis­
sement »

« La. on I a. la preuve que c est 
loufoque », affirme le depute se­
lon qui la loi 178 sera finalement 
appliquée au « pifomètre ». qu’il 
s agisse de celui du commerçant, 
de l'inspecteur, du procureur de la 
Couronne ou eventuellement du 
juge. Il se dit cependant convaincu 
qu'en matière de nette predomi 
nance, aucune poursuite ne sera 
mtentee d'ici les prochaines 
elections.

La présidente de la Commis­
sion de protection de la langue 
française. Mme Ludmilla de Fou­
gerolles. confirme que le texte 
rendu public par M Filion consti­
tue la premiere ehauche d une di­
rective qui devrait avoir trouve sa 
forme finale au cours du mois de 
mars.

•' Les grandes lignes sont la ». 
dit-elle, et la section du document 
qui traite de l'application de la 
nette predominance ne subira pas 
de modifications très importantes.

1
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Agence spatiale: Mulroney ne prise 
guère les doléances de l’Ontario
BAlE-( OMEAl — Lo premier ministre Bnan Mulroney s'en est 
pris hier à son homologue ontarien David Peterson pare»1 qu’il 
a\ait critiqué le choix de Montreal comme heu de l'agence 
spatiale.

oar WARiE TISON 
je '3 Presse cdnacfrewe

M. Peterson, qui favorisait l'instal­
lation de l'agence dans la region 
de la capitale nationale, a declare 
mercredi que le choix de Montreal 
n'allait pas dans le meilleur inté­

rêt national
« Lorsque vous posez un geste 

en faveur du Quebec, c’est contre 
l'intérêt national, mais le même 
geste pose en faveur de l'Ontario 
va dans le sens de l'intérêt natio­
nal. a ironise M. Mulroney hier. 
C'est injuste. »

Outre M. Peterson, le maire 
d'Ottawa Jim Durrell. la Chambre 
de commerce de l'Outaouais et 
plusieurs deputes liberaux de la 
region de la capitale ont dénoncé 
mercredi le choix de Montreal 
comme site de l agence spatiale 

lis ont notamment soutenu 
qu'il s'agissait d'une decision poli­
tique qui n'avait nen de logique 

M. Mulroney. qui effectuait 
hier sa premiere visite a Baie-Co- 
meau depuis les elections du 21
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J AI RAYE

DE MON VOCABULAIRE 

TOUT CE QUI 

NE FAISAIT PAS 

LE POIS 

ET J'ADORE 

MON VESTON 

MARINE A RAYURES 

BLANCHES 

5 à13 $85. 

MON PANTALON 

DE COTON 

BLANC OU MARINE 

5 A 13 $48. 

MON T-SHIRT 

INDISPENSABLE $12.

novembre, a affirme que ce genre 
de declaration ne lintinndait pas

Il a affirme que le Quebec avait 
tout simplement eu sa juste part

" Le Quebec fait partie inté­
grante du Canada, a-t-il declare II 
taut qu'il dispose des outils vitaux 
a son epanouis>.ement economi­
que >•

Le premier ministre a affirme 
que le même genre de critiques 
avait ete adresse au gouverne­
ment conservateur lorsqu'il avait 
accorde $1 milliard aux agricul­
teurs de l'Ouest. $15 milliard a 
l'Agence de diversification de l'e- 
conomie de l'Ouest et qu'il avait 
annonce sa participation au projet 
de forage Hibemia. à Terre-Neu­
ve.

Il a soutenu qu'il ne s'agissait 
pas de favoritisme.

« C’est la justice qui doit préva­
loir. et ça a ete le cas avec la deci­
sion sur le site de l’agence spa­
tiale », a-t-il declare
Taux d'interèt

M. Mulroney, interroge a Tis­
sue d une visite de l'usine de la 
Compagnie de papier Quebec et 
Ontario à Baie-Comeau, a défen­
du la politique de hausse des taux 
d'intérêt de la Banque du Canada 
comme moyen de lutte contre l'in­
flation.

Il a fait peu de cas de l’opinion 
des premiers ministres provin­
ciaux, qui ont unanimement de- 
nonce cette politique lundi à Ot­
tawa.

Il a explique qu'il fallait écraser 
les poussées inflationnistes avant 
qu'elles ne prennent de la force et 
ne deviennent incontrôlables.
Dubin

Par ailleurs, M. Mulroney a 
commenté les révélations de la 
C ommission Dubin sur le dopage 
dans le sport en essayant de les 
lier à une declaration qu’il a faite 
à Vancouver il y a un an et demi II 
avait alors declare que l'usage de 
drogues avait pris des proportions 
epidemiques au Canada.

« On m'avait accuse d'exagera- 
tion. certains individus avaient ri­
gole. mais vous avez maintenant 
des preuves de plus en plus con­
vaincantes ». a-t-il affirme.
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P LACE LAURIER P LACE FLEUR DE LYS GALERIES CHAGNON M AIL CENTRE-VILLE

EXPOSITION 
Pif et VENTE

IS|§ TAPIS D’ORIENT 
ET DE PERSE

Rendez-vous à l'hôtel 
| Loews Le Concorde pour 

admirer notre magnifique 
sélection d authentiques 
tapis d Orient et de Perse 
tails a la main Tapis 
neufs et semi-antiques 
Tous les tapis sont noues 
a la main et proviennent 
de l'Iran, du Pakistan et 
de la Chine 

Une journée seulement:
Le samedi 4 mars 1989

de 10 he 17 h

à l'hôtel Loews 
Le Concorde

l 225 place Montcalm. Quebec
Organise par

p (Sfiuja ftafihir & Ge
Pl»c« Bon aventure, étage E” 
(manufacture) suite 32 Elmira. 

Montréal
No* ac*veto»»s vendons ernengorv*
• avons r^oarons «5timons In* (apis 
d Qnont (f Per.s«

Têl (514)861 7S47 et (514) 
876-4043 Fa« (514) 861 7822

Mooai'ês 0« p**'»*.'* omplaot rjif* 
de crêcM cheque -irer p»er ** d de^t'te

VALIDE DU LUNDI AU VENDREDI s,
DE10HÀ22H(écunré> §1

(je 18 h 30 é2?h

TABLE D’HÔTE
(le soir)
Potage

Spaghetti italien 6$
Fondue suisse 8$
Coq au vin 12$
Boeuf bourguignon 12$
Fondue chinoise 16$
(entree tondue parmesan)

Dessert, cafe

Rés.: 849-4418

PRIX ii ?
DU TARIF REGULIER i j
GLISSADES il 
SKI DE FOND! I

piste eclairee
Limite: 1 par coupon par client

GRATUITS
le dimanche

CE SPECIAL EST VALIDE 
A COMPTER DE 18H30 

SEULEMENT
durant la semaine du 28 tevner 

au 3 mars 1989

Mont-Ii >u rhi 1 Irth

LAC B I

Nos spécialités: 
steak et 
fruits de mer
Salons prives pour 
8 0 30 personnes

SOUPE
(2 choix)

ET DESSERT
(3 choix)

avec toute commande de 
l'un de nos mets a prix régulier.

E A U P O R
Ivl

3000. bout Laurier, Ste-Foy
Rés : 658-3644

STE-FOY

Pit'm'

CHAMPAGNE

La vaisselle du 
gouverneur général (2)

NX x ou-- apprenions, cette semaine, que le mandat du gouver­
neur general. Mme Jeanne Same, avait ete prolonge d’un an. soit 
jusqu'au 1er janvier 1990. J en suis fort aise D'abord parce 
qu elle fait bien ça et ensuite parce que je trouve qu'elle fait 
honneur a la profession Rappelons que Mme Sauve fut journalis­
te avant de toucher la politique

Dans ma chronique du 21 octobie, je vous révélais que Son 
Excellence doit apporter avec elle ses assiettes et ses verres d'Ot- 
lawa chaque fois qu elle fan un voyage dans la Vieille Capitale. Il 
n y a ni vaisselle ni verrerie dans la luxueuse suite du gouverneur 
general, a la Citadelle de Quebec

Ixi coutellerie, pas de problème. Elle en a une a Quebec. Elle 
lui a ete offerte, il y a quelques années, par un groupe d'hommes 
d'affaires de la region qui avaient ete invites a souper chez le 
gouverneur general II serait temps, maintenant, qu’on lui offre 
une verrerie et un <> set >• de vaisselle. I e Canada est trop en­
dette pour le faire. (,a lui ternit un beau cadeau pour le renouvel­
lement de son mandat Enfin, elle n'aurait plus a apporter d'Otta­
wa sa vaisselle et ses verres a chaque fois qu'elle vient nous voir a 
Quebec

Je passe le chapeau pour le gouverneur general 1 move/-moi 
vos cheques et je m'occupe de la vaisselle Merci!

L'anniversaire de l'an! Cobeil

« Si vous ne savez pas quoi lui offrir pour son anniversaire, le 2 
mars, sachez qu'il aimerait sans doute recevoir de nouvelles va­
lises Le sera juste avant sa mission en Indonésie et juste apres 
celle en Amérique du Sud. »

L est ce que j écrivais, dans cette chronique, le 1-1 septembre, à 
propos du ministre des Affaires internationales, Paul Gobeil.

J'ajoutais : « Des valises de première classe, bien sur Un mi­
nistre, ça ne voyage pas en classe-sardines »

( était donc, hier, I anniversaire du ministre. Au moment de 
mettre sous presse, je ne sais pas encore si les employes de son 
cabinet, votre les fonctionnaires de son ministère, lui ont offert ou 
non de nouvelles valises. Parce qu’il voyage beaucoup, le minis­
tre. On n est pas ministre des Affaires internationales pour rien 
quoi!

\oteà «< Jeanne d'Arc »
I our répondre a une informatrice de Rexfor qui. sous le pseu­

donyme de « l ne Jeanne d Arc ». me donne quelques informa­
tions intéressantes, je dois lui signaler que mon collègue I Mirent 
I aplanie étant absent pour trois semaines (deux semaines au 
Chili et une semaine a Washington). |e ne peux pas aller plus loin 
dans mes verifications.

Merci quand même pour vos informations.

Htm ne fête ah! ah!

Aujourd'hui. 3 mars, c esi la tête dt Suzanne Bilodeau, Gae- 
tane D. Spcnard, Guylaine Fortin, Lorraine Guay et Murielle 
Verreault. toutes employées de la Regie de Tassurance-maladie.

dominations aux Transports

Trois nominations récentes a souligner au ministère des Trans­
ports ;
Andre Caron a ete nomme directeur du personnel a la Direction 
generale de l’administration et de la gestion financière

Alain Benihc est. depuis le K février, chef du district de l^i 
Malbaie, a la Direction generale des operations Pierre-André 
Tougas est. depuis quelques semaines, le directeur regional ad­
joint a la construction, a la direction régionale de la Monteregie.

Un gentil fonctionnaire m'a aussi souligne qu'Andre Caron est 
le frère de Renaud Caron, secretaire general associe au Conseil 
executif, responsable des emplois supérieurs

Dépistage du diabète

Quelque 200 employes du ministère du Revenu se sont prévalus, 
récemment, d'une clinique de dépistage du diahete tenue par Les 
Diabétiques de Quebec. L'expenence, menee aux bureaux du 
ministère, rue de l'Église, a Québec, sera bientôt renouvelée a 
Tedifice de la rue Marly, a Sainte-Foy.

/a s Prix des communications

Pour la sixième annee, les Prix des communications du minis­
tère des Communications viendront souligner la contribution ex­
ceptionnelle de Québécois et de Québécoises au développement 
des communications. En 1989. ils seront decemes dams les cate­
gories suivantes :

— communication et technologies.
— communication et société.
— communication et médias.
— communication en entrepreneunat
On peut obtenir des fiches de presentation de candidatures a la 

Direction des communications du ministère en téléphonant a 
643-1529.

Vérités et sourires

Le mot du jour est de Louis Pauwels. Ma culture n'est pas assez 
étendue pour me permettre de vous présenter l'individu mais un 
jour, il a dit : » Anarchie, mot magnifique par lequel les imbeciles 
expriment leur paresse devant les difficultés de la liberté. » Leur 
prière « Mon Dieu, qui n'existez pas. merci mille fois pour les 
çmmerdements qui pleuvent sur le monde, car rien n'est meilleur 
que le pire Emmerde le monde, camatade, ça lui apprendra a 
sentir mauvais »

Vous pouvez me joindre par téléphoné, en composant le 644-4015. ou par la 
poste, en adressant le courrier a la tribune de la presse. 1050, rue Saint- 
Augustin. bureau 222. Quebec. G1R-5A4
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Broadbent lèvera le voile sur son avenir demain

\
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( lu'f du Nouveau parti démocratique (NPI)) depuis 14 ans,
Kdward Mr< ladlxmt annoncera demain matin s il entend demeurer a 
la tête de son parti pour un autre mandat.

M Ed Broadbent. chef du Nouveau 
parti démocratique

par PIERRE PAUL MOREAU
LE SOLEIL

Personne ne semble en mesure 
pour l'instant d'établir avec certi­
tude ce que fera l'homme politi­
que de 52 ans. Persuades de son 
depart a la lumière de son attitude 
au lendemain des dernieres élec­
tions generales, certains de ses 
collaborateurs hésitent mainte­
nant a se lancer dans les memes 
predictions

<* Vais-je être capable de sortir 
d’ici et de donner KM) % de mes 
energies et des talents que j'ai? » 
se demandait Ed Broadbent publi­
quement a la sortie d'un caucus 
de son parti a la mi-janvier. 
« Parce que, a moins qu’une per­
sonne ne soit decidee a faire cela, 
elle ne peut être le chef d'un parti 
politique » concluait-il, laissant 
presque entendre qu'il ne s’en 
sentait guere la capacité après

avoir dirige ses troupes pendant 
quatre élections générales, sans 
avoir réussi a les conduire au 
pouvoir.

Les résultats du scrutin du 21 
novembre ont constituté une 
amere deception apres les espoirs 
suscites précédemment par les 
sondages favorables. Ils ont valu 
de severes critiques a l'entourage 
immédiat du chef néo-démocrate, 
tout particulièrement à cause de la 
recuperation du theme du libre-e- 
change par les liberaux. Toujours 
extrêmement populaire, Edward 
Broadbent lui-même a été dans 
l'ensemble épargné.

Il y a même eu un mouvement 
réclamant qu’il demeure en place. 
Mais il y a aussi eu certains dé­
putés qui lui ont fait sentir que sa 
place était convoitée. Les députés 
ontariens John Rodriguez et Ste­
ven Langdon se sont notamment 
manifestés, le premier par ses cri-

hn pi us d exiger le retrait des fruits américains contaminés

Le NPD demande que l’utilisation 
d’Alar soit interdite au Canada
11 M ( l’( ) — Iles députes noo-démocrates ont réclamé, 
hier, a t Mtawa que I utilisation d'Alar soit interdite au pays et que le 
t anada cesse d'importer des fruits ayant été aspergés à l'aide de 
ce produit chimique controversé.

Dans un communiqué, le critique 
du NPD pour l'environnement, 
Jim Fulton, a explique que « les 
dangers potentiels que pose, pour 
la santé de nos enfants, la con­
sommation de pommes et de jus 
de pommes contamines justifient 
l'interdiction immediate de ce pro­
duit et le retrait des fruits 
contamines ».

Ses collègues Chris Axworthy 
et John Rodriguez, chargés res­
pectivement des questions de 
santé et des consommateurs, ont 
egalement endosse la demande 
d'interdiction.

La veille, le critique liberal 
pour la santé s'était inquiète de 
l'absence de mesures gouverne­
mentales contre l'Alar. Flier, il a 
lui aussi recommandé l'interdic­
tion du produit et le retrait du 
marche des fruits traites a l'Alar.

L'Alar suscitait depuis long­
temps déjà certaines inquietudes, 
mais celles-ci ont ete exacerbées 
quand un groupe écologiste ame- 
ncain a dévoilé, il y a quelques 
jours, les résultats d'une étude in­
diquant que les résidus de ce pro­
duit chimique dans les fruits pro­
voquent des cancers et des dom­
mages au système nerveux chez 
les enfants.

I etude du Natural Resources 
Defence Council souligne que les 
enfants, qui consomment plus de 
fruits que les adultes, sont plus 
vulnérables au produit chimique.

L'Alar. nom de commerce de la 
daminozide. retarde la croissance 
des fruits On le pulvérise sur les 
pommes notamment pour en pre­
server la fraîcheur et améliorer 
leur couleur.

A Santé et Bien-être Canada, 
on réitérait, hier, les assurances 
déjà émises selon lesquelles les

40%
Landryjacot

/ * oiamantaibe
738, Mail Centre-Ville. Quebec

parents ne mettent pas la santé de 
leurs enfants en danger en leur 
faisant consommer des pommes

ou du jus de pommes. Selon une 
représentante, Diane Kirkpatrick, 
les scientifiques du ministère ont 
constaté que les concentrations 
d'Alar dans les pommes locales et 
importées ont toujours été au 
moins 30 fois inférieures au ni­
veau maximum permis.

tiques, le second par son aveu 
qu’il serait candidat a la succes­
sion de M Broadbent, cette der­
nière n’étant pourtant pas ou­
verte.

Les prétendants potentiels au 
poste de chef du NPD sont de 
toute manière nombreux. On cite 
tout particulièrement les noms de 
l’ex-premier ministre Dave Bar­
rett. maintenant depute fédéral, et 
du dirigeant du Syndicat des tra­
vailleurs de l’automobile. Bob 
White. S'y ajoutent ceux de la 
présidente du parti, Johanna Den 
Hertog et des députes Nelson Riis 
et Lxime Nystrom, pour s’en tenir 
aux plus sérieux.

Ayant lui-méme annoncé qu'il 
mettrait fin aux spéculations au 
cours du conseil fédéral de son 
parti qui se déroule en fin de se­
maine a Toronto, M. Broadbent a 
pris ses derniers moments de re­
flexion en compagnie de son 
épouse en Floride, loin des in­
fluences.

S’il choisit de demeurer au pos­
te, il devra tout de même se sou­
mettre a un congrès au leader­
ship, en août, puisque chaque 
congrès du NPD contient obliga­
toirement cet élément. Il s'agirait 
cependant d’une formalité, 
compte tenu des larges appuis 
dont jouit M. Broadbent dans son 
parti.

S’il quitte, la course s'ouvrira 
demain en vue du congrès de 
Winnipeg à la fin août. Edward 
Broadbent pourrait alors retour­
ner a l’enseignement dans le mi­
lieu universitaire. Il devrait alors 
admettre son échec de n'avoir pas 
réussi à faire élire un premier dé­
puté néo-démocrate au Québec, 
un objectif auquel il avait pourtant 
consacré d’importantes énergies.

SOCIÉTÉ 
CANINE de 
QUÉBEC inc?

CONCOURS 
HOMOLOGUÉ

CONFORMATION 
ET OBEISSANCE

le dimanche 5 mars

Pour tous les amateurs
du monde canin

HANGARD DU GRAND MARCHE
Vieux-Port

84, Dalhousie, Québec
Inscriptions: de 8 h 30 à midi 

Jugements sans interruption: de 10 h 30 à 17 h

• Nombreux kiosques: achats, enregistrements, 
nourriture, accessoires, organisme, etc.

• Ce concours est réservé aux chiens 
enregistrés au Club Canin Canadien

ENTRÉE
Adultes: 4$ Plus de 65 ans: 2$
Enfants de 7 à 12 ans: 2 $ Enfants de moins de 7 ans: gratuit

’ Seuls les chiens inscrits au concours seront admis sur les lieux

En collaboration avec le reseau patmowc

f: ’ x'y:
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599$
Télecouleur Ffitachi 21 po. Convertisseur pour 

• J 37 canaux. Tube-image teinté a coins carrés 
Télécommandé a réglages multiples. 

Affichage de toutes les 
commandes à l'écran 

N MT2860

429$
Télecouleur Hitachi 14 po. Syntomsateur 
câblocompatible pour 104 canaux. Télé­

commandé 23 fonctions Tube-image 
^ .teinte Affichage à l'écran du canal, 

du volume et de l’heure 
d'arrêt N CTI385
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999$
Télécouleur stéréo Hitachi 28 po avec Dolby.

1 ^Télécommande à 25 fonctions Syntomsateur^ 
câblocompatible pour 137 canaux. 

Réglage de l image et du volume par 
v télécommande Tube-image ^ 

teinté à coins carrés.
N TE8600

499$
Magnétoscope VHS Hitachi. Télécommandé 

numérique Programmation 4 emissions/
12 mois Modèle câblocompatible 120 

canaux Affichage de la programmation 
a I écran Châssis de type Z y 

N VT3012

799$
Chaîne stéréo haute fidélité Hitachi.

Télécommande. Puissance totale de 100 watts. 
Correcteur graphique à 5 bandes 

Récepteur MA/MF. tourne-disque semi- 
automatique. haut-parleurs 3 voies, 

meuble audio finition noyer avec 
porte en verre N MD53

Apparais électroniques 
'ayons 681 693
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PRfSfNTEMENT A [AFFICHE DE VOTRE MAGASIN LA BAIE!

VENEZ WIR LES VEDETTES
DELAVIDE0

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333

Pour les gens de I extérieur 
composez le numéro sans Irais 

1 800-463-2362
Heures d'affaires:

Lundi au vendredi 7h00at7h30 
Samedi et Dimanche 8h00 a 12h00

SATISFACTION GARANTIE. ON PF.UT S’Y FIER!
• Galeries de la Capitale et Place Laurier, lun à mer de 9 h 30 

à 17 h 30, jeu et yen de 9 h 30 à 21 h, sam, de 9 h à 17 h
• Gdleries de la Capitale, 627-5922 • Place Laurier fmail sud-

ouest), 627-5959
aie

i


